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LA FAUVETTE DU TEMPLE
OPERA-COMIQUE EN 3 ACTES

Représente pour la première fois à Paris, sur le Théâtre des Folies -Dramatiques, le 17 Novembre IM85.

Ch^f d'Orchestre, D. THIBAULT.

Personnages: Artistes.

Pierre Aubertiii M? JOURDAN.

Joseph Abrial SIMON-MAX.

S* Angénor GOUIN.

Ahmed CHAUYREAU,

Trécourt RIGA.

Cransac DUHAMEL.

Personnages . A i-tislix

Thérèse M?" SIMON-GIRARD

Zélie VIALDA

Ali LUCY JANE.

Tarata Marguerite HIC ES.

Rosette veil.
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Pour toute la musique, la mise en scène, le droit de représentations,

s'adresser à MM. ENOCH F.'
es

H' COSTALLAT, Éditeurs-propriétaires, pour tous pays.

lî'Acte: La Rotonde du Temple (1840).

2e
Acte: Le défilé de Chareb _ (18 42) _ 3? Acte: Une place de Mascara.

CATALOGUE DES MORCEAUX. p, ?e ,

OUVERTURE t.

ACTE I.

INTRODUCTION On a fermé ce matin 9.

'COUPLETS OES RUBANS Pour vos casguett's, pour vos chapeaux (Zélie) 16.

(ENSEMBLE DE LA DISPUTE A gui le tour. 20.

2. CHANSON DU PARISIEN Les Parisiens n'aiment pas l'état de militaire. . . (Joseph. Trécourt, Pierre) . 36.

3. RONDEAU Je me nomme S*.-Angénor (S
1
. Angénor) 41.

4. CHANSON DE LA FAUVETTE Une gentille fauvette (Thérèse) 47.

5. DUO DU MARIAGE Dans un mois je mets ma robe blanche (Thérèse, Pierre) 53.

6. CHOEUR DES CONSCRITS Allons au pas! 67.

7. QUINTETTE Le sort nous est contraire (Thérèse,ZéIie,Pierre,Joseph,Trécourt) 73.

Q /FINAL Butons, conscrits 85.

• rCOUPLETS MILITAIRES J'aimerais être roltigettn (Joseph) 90.

ACTE II.
ENTR'ACTE t03.

i INTRODUCTION Allons, a boire, cantinière 105.

?C0UPLETS DE LA BARBE J'étais depuis huit jours en Afrique (Joseph) 110-

10. COUPLETS Je suis soldat, (Pierre) 112.

11. CHOEUR DES ARABES Allah nous protège 117.

12. CHANSON DES BLES Dans un champ de blés d'or (Thérèse, Zélie, S! Angénor)122.

13. ROMANCE Soldat et chef de ma tribu (Ahmed) 129.

14. DUO Le joli songe (Thérèse, Pierre) 134.

15. CHANT DE GUERRE Amis, le grand jour est venu (Ahmed et les Choeurs). . . 143.

16. 0UETT0-B0UFFE Vous êtes d'une forte race (Zélie, Joseph) 152.

17. FINAL Allah! Allah! c'est une fête 157.

ACTE III.
SNTR'ACTE 182.

/ CHOEUR. Ah! mes amis! 184.
'

I COUPLETS On laiss'ra tranquille l'habitant (Trécourt) 188.

19. ROMANCE Hélas! je ne dois plus entendre (Pierre) 192.

20. COUPLETS Je voulais tirer Pierre (Zélie, Joseph) 194.

21. COUPLETS Pierre est sauvé (Thérèse) 200.

22. DUO OES CHAMELIERS A travers le désert (Thérèse, Ahmed) 204.

23. CHANSON J'aime la musique militaire (S! Angénor) 210.

24. COUPLETS L'autr' nuit, le général Bugeaud (Joseph) 214.

25. FINAL Halte- là! 217.

9.

Propriété pour tous pays, tous droits d'audition, de représentations, d'arrangement et de traduction, réservés.

(Déposé selon les traités internationaux).
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_ rive et je suis très pies _ se
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A la queue, A.bri _ al,
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Tén.

A la queue, hé, bar.bier ! à la queue, hé, bar
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Basses.

m
A la queue, hé, bar. bier! a la queue, hé, bar
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A la queue, hé, bar.bier! à la queue, hé, bar.
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_ tique Doit tLrer le pre_ mier.

TRECOURT.
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A laquelle^ A.bri . al!
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m
Ten.

S
A la queue, A_bri_
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Basst

A la queue, A.bri.

V Se
/
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A la queue, A.bri _

S m m m

Ah! c'est ain_si

tll '!' I- ! I^^g
je suis mai. très _ se De
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al! A laqueue,hé!barbier.'.

_ al! A laqueue,he'!barbier!

al! A la queue,hé! barbier!
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Rendre à qui je veux!

,
Bois solo.

h É^
Or, d'A-bri -al j'ai la t.n_

bien lié.
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_ d res _ se Et mes plus beaux rubans sont à lui. qui me plait
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Sop.
| k, » , , i ,__, AIT,'. Moderato.

Ah! quel beau trait! Tousses ru-bans à ce. lui qui lui plait.

i
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Ah! quel beau trait! Tous ses ru _ bans a ce.lui qui lui

Basses, i _

plait
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Ah! quel beau trait! Tous ses ru_ bans à ce. lui qui lui plait.
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Tout ça c'est bel et bien en som _ me, Mais

très accentué.
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^m i \ 4
i ' •

^S r r ^=^S r f r r

pgpp * » r~y

i' P 'p P M F 'T' P ^
ti_ se Tout lmond' sait i _ ci sans que j'Ie di

AèLjL^

Que

Banflii

£p^=^ 3-^i—t

^- ^
œ i
ËÉfî!

r?/.

<p p P p r
b

p p-rfa^ppif *r é

TRECOlîP.T.
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donc lés ru.bansuula don. zel _ le Ma r'tb _ Becomm'urf pé . ron

JOSEPH.
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nel Tu n'as pas fî_ ni (es gros mots, Tes sot _ tiV

2! lie——=j——

3

:

^^—^^
EjgEEÏ EU ^3

i

éé

A'V f
f

J " I

J '
f f ^TfrT^

tes vi-lains

TRÉCOURT

îVn unpi
pro . pus! Às.sez, ou j'co.gne

S
Quelf mouch' te

Jte

r=*
sss

5t* jb

^ * *

f

P
l;es _

fy
\ > J J es P^ ^P -ar-^e-

ni _ que Ques t-c'qui te rend donc he _ m _ i - un

É*
I»!- t-ite-i "iTï ^M
^P ^Ê

E. F.ft-C. 1075.



27

ma foi ! Je mmoqusi tes plus fort

t.' Tempo Ail? vivace. TRECOLRT

moi!..

1.' Tempo Ail? vivaee
» .,,._

A mm Cha ~ pea"
J'venx «pWk at . ta

Hairtb.

che La moi_

JOSEPH.
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de ^s ru _ bans Non !
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ZELIE.

Allons c'est bon j'te vas re - gler! Yiens--y y grand
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Vous nVrez pas d'mal à mon p'fit A _ h ri
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TRECOURT.
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Ah! laissez
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Voyons ntâis pas d'mal a c'petit A_bri _ al
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Voyons nïais pas d'mal à c'petit A _ bri _ al !
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qui me dé. fend tou -jours!
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C'est Pier - re
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Un peu plus lent.
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M

uX
vb^f ± ^m M h h m s1 m

C'est bon: Pierre Auber _ tin, la.nii qui pour lui prend toujours fait et
Un peu plus lent.
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Allegretto.
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.quettes pourras cha .peaux, Vlàdes ro _ set -tes Et des bouf . fet_tes,Desnœudu,des

Allegretto.
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touflf's, des co _ car . deaux, Met _ te/ à flots les ru -bans les plus
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Pourvus cas _ (juettes,pourvos cha _ peaux Via des ro _ set _ tes Et des bouf
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Pour vos cas _ uuettes. pour vos cha . peaux Vlàdes ro _ set _ tes Et des bouf .
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Pour vos cas _ quettes,pour vos cha . peaux Vlàdes ro _ set _ tes Et des bouf
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.fet - tes Des nœuds, des touflPs, des co _ car _ deaux, Met _ lez à

f J. J- J J> ^r^^^^F^F?
_fet _ tes Des nœuds, des touff's, des co _ car - deaux, Met _ tez à

P # —0—0U-J 9 9 P ^
P 0~— É=ËÉW5ËEfeEË

fet - tes Des nœuds,dcs touffs, des co - car _ deaux, Met _ tez à

m §*=*=* ' + s
* s

S àt^ P^
^

^ipPppP'pl^ 3=£

i

flots les rubans les plus beaux!

fi v

J)>J > >¥ i=t
Ç 1 i V 9

flotsles rubans les plus beaux!

i

^
û \V •

| # -ç -g
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CHANSON DU PARISIEN
JOSEPH, TRKCOLRT, PIERRE, CHŒUR

91? 2. 411egro

M.

PIANO
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joseph 1. Les Pa_ri. siens rfainft pas l'é.tal De mi.li _

tkécourt 2. Le Rat_ri > sien au ré. gi. ment Cestùn'pra.

pierre. 3. Mais il faut voir l'enfant d'Pa.ris Auxjours de
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Et tout cq ni fait un vieux sol _ dat Leur est con.trai _

Pour la ma _ raude et Fbo.ni _ meut II est u _ ni
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A la ca _ serne ou dans les rangs Fai.re tout rtempstêt'gauch' têt'
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droit' Fai.re tout l'temps fixe a . lign'ment Et les mouvmentsde la charge en douz'

ment II chante ces refrains ronflants Qui font marcher gaîment Les ré.gi _

l'temps A gauche à droit' sans a . lign'ment Au feu brav'ment toujours être en a .
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temps Le Pari, sien n'a pas cà dans l'sang, Le Pari. sien n'a paseàdans l'sang!

ments Via TPari .sien s'il est pur sang,V'làl'Pari_sien s
?

il est pur sang!

.vant Le Pari sien a çà dans l'sang, Le Pari .sien a ça dans l'sang!
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Voilà pourquoi lesvieillsgi _ bernes,LeschevTonnés, lesgross's ba_dernesDis'ntnomde

Voilà pourquoi

En lesvoy.ant

_K i-F> r-nVi h ! ^-*.fm à mm ppgpaE

jpg f f f fr *M^=£ f*M IÉêëëÉ
Ê

i
* # j s=£ #—#

ff 1»

t E E E :t=£Ê»
dlà, Dis'ntnom de d'ià Le Pa.ri - sien

PE

m "S g~TT

«- 48-

mm.
* *

=¥

fi.ehu sol.dat.
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.quoi lesvieill's gi . ber_nes,Les chevron .nés, lesgross's ba . der. nesDis'nt le \\i _

1 i£3

«
*-f

fr»f E

èw
é ë

M^fe f- f f t

m m.

Mm
r

$77
\ I.

I f
I . ^ # ff »&^EEl JTï r */

.ri - sien nom de d'ià Mauvais soLdat . Mauvais sol _dat !

Joyeuxsol.dat, Joyeux sol.datl
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sien fi.chu sol _ dat!

joyeux
VoiJà pour_quoi lesvieillsgi _ ber. nés, Les chevron.
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ŝ zl::^ S yj -t,

-*5 1

ri »m
t \ r i

F^j f"t|

(
«I

(g zzé

£ r \ f * +H ' .Lr r
£ E

gent! À peine au sor - tir de l'en _ fan _ ce

^i-fniflj i

*
•*-«

è m è #

g#
J'

Vf

i
« P^P£=^ b

Dix - huit ans au pins je comptais

; * ;

gm

IteF^:

_• i~y m • mHLJLj \r-^rvv¥
Par un succès qui fut im men

P

se Comme un

5=
#— —w= * p-

S#=£ Ê

*•#* # 0- w w

P l? F pT 3=?t=?
P P f «ppTTTT^-f K—

{

?' p' ' —' v v—Y

tre je débit, tais. Et quel cmai _ tre je débu.taïs Cornmai _ ire je a< me un mai ca _^
m JTl w m •>

i -ë i j»

S
^^

E. F. a- Ç. 1075.



*3

.chct! et quel phv _ si. que Les femmes aimaient ma phis . Ci. queLes femmes

w%; ;m rTHHtiv-JyjFf^rt
ai _ maientma plas _ ti _ que] Quejca _ <li»t et quel phv _ si . que Ah!

**—d mm s El a

§feï
** ^ *r *r

m &£
ii

!

; ; *; ~>

i s s

3H*t*

ff-f «—d*-

ÎEP P3 S
p

PiP i ^
ah! ah! ah!

P^l
^-F^f^

qu'il é tait beau

r^-^

El. a <:. io7s.



E.F. fr C. 1075.



^^^^^SÈfeiË^
45

-tai^KM-oussrou blonde- (joc d..-pU iil t-ts on m'.-mo> . a
£eus un se.cré.tai.re nniT

'^^^^M p^m
tout oùjechan.tej'em.po . ciie Taba _ \

+—

«

g - res et rendez -vous

i i=i
6»

5^EH =i=i=jiEE4EE

*=Jb=4=*

-»—

#

./.-.

s-*

3E?^g^îgp TO3? EE^fe*
mdsl'l-ino . |)o ijjnrwg,- . ,, ,, x El 1rs sou^vc-rainsdan s.iia po

ar: J—

a

Ezzai^;
« J— J J E

il

2^EEE^E

m—*-

î-T-^—i

À

¥
«S
¥

*=*

y=i
^

- che fv.itm.t. .\ f,>~ „ .- _ % • • •

U
s=fc

t-e¥

â
fortune à ton capri.ee, Viens, je li . *re mon_ destin

a s
/ PM

^ éhéé

m f=£
f Vmmm

E.F.ft c. |075.



E.F. » C. 1075.



CHANSON DE LA FAUVETTE.
M

315 4.

PIANO

I
THERESE 1?" COUPLET.

j£ \> r r y-*
:*=*=* ^^^^^^^^

4
U - ne gentil _ le fau . vet . te Dans le bo.ea . ffe chau.

P

P £s t r r

^
r=*

r* 7 f

gErEEgE

Pin

* ^ /

clio lui ré_pon . <l;iil Al.!_

/> f

w
;ili:

^m» an:

p^
A:^

ë

pi
v-

-^r-

w&m W^
E. F. «• C. I07.S



lui tendrement roucou
Lemêmear

moureux Un- g» - &•

E. K fr C 4075



49

PP dolre

;

b J. ), j j^fe

Le printemps sou _ rit

a Tempo. _____

= . K
,

K I 1

•
p

*' J
)

1 " =

Kl l-i feuil.le poun

(i i
r t r"T H^T r

p ^ ^ ^f

2ZZÎ

P=? t̂ ^ïX
El d lierlie el de mous i;se J^oi _ se;tu fait sson nid

m^m m -9—2—

¥

Z£
M *-

r t > r~r 7 F" r r

p =£ IzW-

ft:

-£- + w~r~ë à ips '# I fV ^ *Ë 1' ' l
;

1

Le printemps sou _ rit

i

Et lrt'feuille poils _ se
N
/Et d'herbe et de

» .
——J \—m i
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Le sort nous est con .traire. Tous les troisnous serons sol_ date. Le

i

PIERRE. f

fcig.1. F +f-p-p.plg P pf-^^^ËEÏ *

i
rfc

Le sort nous est con .traire, Tous les trois nous serons soLdats. Le

TRECOPRT. f
5 npp'p.r-^^ fi

J
- J£=^

|ÉiE^
Le sort nous est con .traire, Tous les trois nous serons sol -dats

.

Le

m mm&
*H £££f.flC

**g
ééi mm i

iTir *r mmWZZ1W

ZEEIE.

f t- Pp p ip p^-H^ip > p p Mr ^ff
sort nous est con. trai- re, Tous les trois nous serons sol _ dats Toi, Jo

i
k } , *$[-$-&££=$n ËEK i f

sort nous est con , trai _ re. Tous les trois nous serons sol _ dats.

y-r-rrfÇçmààUUtM&iT. *7 r

sort nous est con _ trai- re. Tous les trois nous scions sol _ dats.

y ELfLf S 3[>#L-^ :

fr-^-sim'.mzzzm. g_g
-T -T -*

P ÉÉÉÉ ti^P B£ ^
E. F. & C. l()7f>.



74

THERESE.

$
J08ERH,

$$=$ mF=¥
seph Etvous.Pier . re! Nons a

^nr\n^\tmvïr\i-hui
A^ lm a.

^m IS f

y r i p'ip ^ĝ^^2
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ACTE III.
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COUPLETS DE TRECOURT.
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MUSIQUE DE SCEIYE
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COUPLETS DE THERESE.
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DUO DES CHAMELIERS.
THÉRÈSE. AHMED.

Allegretto bien modéré.
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CHANSON DE LA MUSIQUE MILITAIRE.
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COUPLETS DE LA CASQUETTE
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